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L’ art et les soins palliatifs

Benoît Burucoa 
CHU, Université de Bordeaux

Les personnes qui souffrent de maladies sévères 
et mortelles et les artistes : qu’ont-ils en 
commun ? En quoi et pourquoi les artistes re-
joignent-ils le mouvement des soins palliatifs et 
de l’accompagnement ?

Tout être humain se lève le matin avec au-
dessus de sa tête un cumulus d’angoisse. L’ar-
tiste et le patient relevant des soins palliatifs, 
sont peut-être plus réceptifs et vulnérables au 
deuil de leur immortalité. Cette angoisse peut 
rester vitale, comme elle peut dévitaliser. 
Tout dépendra, ce jour-là, hier et demain, 
chaque jour, de la nécessaire transformation 
de cette angoisse, de sa métabolisation, de sa 
canalisation, grâce à de multiples mécanismes 
d’adaptation personnalisés, qui opèrent selon 
une alchimie en grande partie inconsciente.

Et la vie, pour l’artiste confronté à sa finitude, 
comme pour la personne malade face à l’iné-
luctabilité et à la prégnance de cette mort qui 
approche, est ressourcée par la créativité et 
par la joie. Oui, mais pour les deux, cela n’est 
possible qu’à trois conditions : être soulagé 
dans son corps (la douleur envahit, mange 
tout l’être), être apaisé moralement (la peur, 
la colère et la tristesse qui durent usent à la 
corde), être regardé toujours et encore comme 
quelqu’un de vivant (sans quoi l’on se sent 
mort avant d’avoir disparu).

Le défi est lancé à l’artiste, devant sa toile 
vierge à peindre, son matériau brut à sculpter, 
sa page blanche de lettres ou de dessins, son 
texte à interpréter… Le combat est quotidien 
pour la personne malade, devant le possible 
d’altérations majeures du corps, de boulever-
sements psychiques, de précarités sociales, 
d’assèchements existentiels…

L’artiste et la personne en fin de vie pour-
raient avoir en commun une acuité, une sen-
sibilité affinée devant les êtres et les choses, 
qui avivent leurs pulsions ; bien sûr, chacun 
vit dans son contexte différent et incompa-
rable. Tous deux sont à leur manière des « ré-
sistants » face aux sentiments potentiels de 
culpabilité, de néant et d’absurde, face au 
risque de perte de sens.

Le mouvement de vie du « donner-recevoir » 
est commun à toute créature. Et les existences 
de l’artiste et du patient menacé par la mort s’y 
inscrivent particulièrement. Pour tous les 
deux, sont cruciales l’expression et la parole 
toutes formes confondues, la libération des 
entraves pour subsister, l’imagination pour pro-
duire, l’évasion pour admettre, sans oublier un 
minimum vital de plaisir pour supporter la vie.

En somme, les personnes non guérissables 
cherchent à rester artistes de leur propre vie, et 
les artistes relèvent le défi de leur finitude par la 
fécondité de leur œuvre.

R
ev

ue
 in

te
rn

at
io

na
le

 d
e 

so
in

s 
pa

llia
tif

s
20

18
 ; 

33
 (1

) :
 5

E
di

to
ri

al
 in

vi
té

   
   

   
   

   
   

   
   

D
oc

um
en

t t
él

éc
ha

rg
é 

de
pu

is
 w

w
w

.c
ai

rn
.in

fo
 -

 C
H

U
 B

or
de

au
x 

- 
  -

 1
94

.1
67

.1
79

.1
0 

- 
28

/0
3/

20
18

 1
2h

27
. ©

 M
éd

ec
in

e 
&

 H
yg

iè
ne

                         D
ocum

ent téléchargé depuis w
w

w
.cairn.info - C

H
U

 B
ordeaux -   - 194.167.179.10 - 28/03/2018 12h27. ©

 M
édecine &

 H
ygiène 

mailto:benoit.burucoa@chu-bordeaux.fr
mailto:benoit.burucoa@chu-bordeaux.fr

